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JOURNL D'GRCUTURE.
Après avoir créé l'homme, Dieu le pla,;a

dans le Jardin d'.Eden pour le cultiver

et le garder.-[Genèse, u, 15.]
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1@Les abonnements daten du 1er
et du 15 de chaque mois et sont de pas
moins de 6 mois, strictement payables
d'avance, Une augmentation de 33j p
cent sera faite aux retardataires. Pour
discontinuer il faut avoir payé tous
arrérages, et donner un mois d'avis par
écrit.

TABIF DES ANNONCES.

Première insertion, 8 ots. par ligne,
chaque insertion subséquente, 2 ets.

Adresses d'affaires, 83 par année.
Annonces Commerciales, et autres

traitées de gré à gré.

»-JoURS DE PUBLIcATIoN.-Edition
semi-quotidienne, Mardi, Jeudi, Samedi

Edition Hebdomadaire, Vendredi.
The Farmer's Journal, Jeudi.
Le Journal &Agriculture paraît le Mer

credi de chaque semaine. Le prix de
l'abonnement est de Un écu, ou 50 ets:
d'avance. Pas d'avance 81.

Camille Lussier,propriétaire-éditeur
imprimeur; Bureaux-Imprimerie-rési
dence, maison on briques à deux étages,
coin nord des rues Cascades et St. RHyn'
cin0bo, St Hyacinthe.

UONDITIONS D'ABONNEMENT
-o-

3 fois par semaine, 12 mois, 83,6 m.81-50
do Et.Un. 12 mois 84; 6 m. 82

1 fois par semaine,12 mois 81.50,6 m.75c
do Et.Un. 12 mois 82.00,6 m. 81

1 an d'avance, 1 f. par semaine Can. 81
c " " c E U 82 g b

Farmer's Journal, 12 mois d'avance gl
Toutes lettres, etc., doivent être

adressées, (franc de Port) comme suit.
CAMILLE LussuEa,

Bureau du Couarier
St..fyacinthe,
* P. Q

IMIIGRATION EURoPEENNE. Les classes nécessiteuses sont celles
qui forment le principal élément de

Nous avons reçu de Paris une bro. l'émigration. Malgré cela, cependant,
chure qu'a publiée sur le Canada, M. nous sari tons le besoin de faire remar-
Gustave Bossange, dont le nom est fa- quer que nos agents d'immigration
milier parmi nous. La lettre suivante devront faire un choix dans .le nombre
accompagne l'envoi. de ceux qui consentiront à venir s'éta-

" Paris, le 30 novembre 1871. blir parmi nous.
" Monsieur, Les classes nécessiteuses ne fournis-

"Je prends la liberté de vous adres- sent pas toujours les garanties de mora-
eer par cette malle une brochure, inti- lités désirables; enfin. cet élément de
tulée: "La Nouvelle France, le Cana- l'immigration ne peut être considéré
de, Appel aux classes nécessiteuses de par nous comme étant le plus sain et le
France," que la Compagnie Canadienne plus avantageux.
Allan m'a chargé de rédiger et de dis- Il faudra donc que no agents exer
tribuer en France pour attirer l'atten- cent une grande circonspection; qu'ils
tion sur les avantages qu'offre le Canada attirent ici de préférence à tous autres
à l'Emigration et seconder ainsi les des gens possédant quelque avoir;
vues du Gouvernement Canadien. qu'ils ne permettent, en autant que la

Je crois devoir vous faire connaltre, chose sera en leur pouvoir, à aucune
en même temps, que je représente à famille dont ils auraient raison de sus.
Paris: pecter un peu les principes sous le rap.

" La Ligne Allan, Montréal Ocean port moral et social, de tirer profit des
Steamship Company, avantages que nous offrons aux immi-

" Le Chemin de Fer du Grand Trone, grants.
"La Banque de Québec, Ces réserves faites, nous remercions

"et que mes Bureaux ont été dernière- bien cordialement M. Bossange de
ment transportés dans le quartier de la l'intérêt qu'il porte à notre Canada.
Bourse, 16, rue du 4 Septembre. Ce sujet nous er traine à parler d'un

8" Un registre pour 1 inscription dos nouveau genre d'affaires que la société
noms des étrangers est ouvert dans mon de colonisation de St. 1Hyacinthe en-
"l Readine, Room," que je mots gra- tend faire.
tuitement à la disposition de tous les Les membras du bureau de direction
Canadiens visitant Paris; ils y trouve- de cette société réunis samedi dernier,
ront des journaux du Canada et des ont décidé de s'occuper de placer une
Etats Unis et pourront y fai,.e leur cor- partie des immigrants à leur arrivée
respondance ; leurs lettres seront reçues dans ce pays. La société s'est Pour
et expédiées gratuitement. ainsi dire constituée agent local d im-

Je serais heureux que les Canadiens migration Européenne. - Trois des
eonsidèrent ma maison comme un con membres d'i bureau de direction ont
tre, un point de ralliement, de ce côté été chargés de la besogne : ce sont
de l'Atlantique, et j'ai grand plaisir à MM. Boucher de LaBruére, J. A. Chi-
affirmer mon origine canadienne en coine, et T. A. Bernier, rédacteur du
étant utile au pays. Courrier.

Veuillez agréer, Monsieur, l'assu- Ces messieurs sont prêts à recevoir
rance de ma considération très-distin- les applications de togtes personnes
guée. domiciliées dans ce pays, et désirant

GUSTAVE BosSANoE ." faire venir des étrangers pour les
Nous nous réjouissons de ces divers employer à leur service. Ils

efforts que l'on fait pour diriger dans transmettront immédiatement leurs
ce pays le trop plein du continent euro- applications au département à Québec,
péen. Nous devons cependant faire chargé d'administrer ces affaires,qui, à
une réserve que nous suggère le titre son tour chargera l'un des agents
de la brochure de M. Bossange. Cotte canadiens, en Europe, de trouver l'indi-
brochure s'adresse aux classes técessi. vidu propre à faire les ouvrages qu'on
teuses de la France. a l'intention de lui confier.

Nous comprenons bien que les énii On peut s'adresser indistincteme it à
grants de n'importe quel pays, ne sent l'un de ces trois messieurs.
pas généralement des gens fortunés.

Eeureux les cultivateurs,. s'ils sdvaient

apprécier les avàntages de leur con-
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Nous felicitons la.sooiété de coloni- ministres
sation de' St. Iyacinthe de 'prendre ilune des.sai11, 31 son riôlo ail sérieux. fleisu'ef
est fondée, elle a; toujours marché à la guver
téte des sociétés soeurt, et elle a fait un tion les sU
bien .incalculable à la cause qu'elle Commerc
sert. L nouveau pas qu'elle vient de rait exige
faire, à, la suiggestion de san.secrétaire en tous p
M. J. Â.Cliicoi ne, n'est propre qu'à lui fai 1tes )a r
mériter davantago lareconnaissancedo
ceux qui ont à cœur la colonieation de peut point
la province de Québ:c. l'expressi

...........de. ce gonr
tablea et

Une dépèche d'Ottawa- dit 'que la sérieux 
oeconde assemblée annuelle de la hommes d

Chambre de commerce de la Puissance
s'est ouverto auj >urd'hui dans l:a salle
des Commicsaires de- chemins do for, à étaient P
deux heures, 'sous. la présidence do Nous dov
l'hon. John 1l'oung. l'avenir e

Ite's chambres d3 commerce suivan- prendre 1)
tes étaient réprésentées: Montréal,
Qàéb.ò,:Sarnia, Poirolia, St. -Jean de
Québec, Toronto, Liamilton, London, de ceux q
Brantford, Strattford, St. HFyadinthe et tendue de
Ottawa. Une de

M. HazarJ, de.Buffalo, assiste à cette
session.

M. Wm. M.Giverin, do Hamilton,
est élu président ; M. Il. Try, de Qué. cernant i
bec, vice président, et MM. Bummer, avec les
Fairwnorther, IIowland. - Carrathers, 1 zolverain
Smith Skoad, Watson ot Morin sont le t
nommés membres du conseil exécutif. .

Cette réunion de la chambre de com- victoriens
mercede la Puissance excite -un très .'exem
haut intèrêt. qu'on n v

- propositic
On s'est di

Chamiabse dn Commerce de la n
. Puissance.

-00- l'absorpti
Cette institution n'existe que depuis plus grau

1870, et déjà olle jouit d'une organisa- qu'un par
tion qui la rend l'interprêt-e des besoins aux Etats
commerciaux du Canada. dienne, n'

On ne peut méuonnaitre l'importince l'union p
d'une telle association. Or, des

La population du Canada augmente; dispositio
sa richesse s'accrolt, et son commerce constaten
prond chaque jour plus d'extonsion. exerce p1
Nous sommes maintenant en rapp>rt qu'il y a q
avec irosque tous les peuples du moment
monde; il de..ient cn conséquence éloigz.CIuc
plus nécessaire qu'autrefois d'adopter du Vbut n
une ligne du conduite génerale à l'é- On a fo
gard des étrs.ngers. Cette règle doit nos riclie
être bà.sée tur les besoins do notre po. de la pop
pulbition. Or, on.no:peut m:eux airri- ment de i
ver à la.connaiss-ince de ces besoins avenir, C
que par de pareilles associations, . qui du succès
r 1 .inisent à un jour donné, toutes lesl nous pouv
sommités commerci les du pnay. p eMe.

Les résolutionzi aiopteus par. euo pl
nondu de la finane t. du .i.-nI 1er''O ôt i le

ne peuvent manquer (l'avoir d l'i- merce, on
flunpp sur le parlem.ent et le gouvor- désir de s
Ilement de ça pays Po faite toig es sou. ge

fédrax qui o-it aésistés à
séanees, bnt déclaré' que le
men.t,.rei.drait en côdsidéra-
ggestions de la Chambre de
e. Sans doute, l'on ne pour-
r que le gouvernement suivit
oints . led. recommatdations
étte charbre; mais on ne
diseonvenir ,qu'iLy ý-da:is

on des vues d'une institution
re,.une opinion bien-. respec-
digne d',tro l'objet d'un
amen do la part de nos
l'état.
nnée les.provinces maritimes
ou ou. point roprésentées.
tons frmer. l'espoir qu'à
lles enverront leurs délégués
crt.à.des dëlibérations dont
nce est on rai-on du rombre
ui y prennent part et <le l'é-
pîys représenté.

s questions les plus impor-
i aient été traitéci par la
de commerce; . est celle con-
.os rtlations commerciales

Etats-Unis. L'idée dun
a de nouveau été mise sur
mais elle a été colbattué

oment.
ple des états dl'Allemagne
Oulu citer à l'appui de la
n n'a pu servir ses partis tns.
it que le zolvoroin Germa-
it' été uno..des causes de
on des petits Ett par de
ds, et on est arrivé à conclure
cil- eystème,s'il étail;appliqué
Unis et à la Puiseance cana-
aurait d'autre rebultat que
olitique des dena pav. -

esprits habitués à juger des
ns générales d'un peuple,
t que le tentimenit national
us d'empire sur les canadiens
tuelqueï année., et qu'en. ce
la population éprouve un
nt do plus en plus manifeste,
ouvement annexioniste.
i dans nos ressources, dans
ses naturelles, dans l'énei-gio
ulation, dans le développe-
iotro prospérité, dais notre
itte foi est une dus conditions
.,Maintonantque-nous l'avons
ons coniptor. eur l'aucom-
t de graidos c oscs.
quo l'ilé ô 'un. Z *Ilvereinl :it
a par la eh .mbru .3 -, o .:
y a cependuunt exprimié un vitf O-i.l3Ot lIptdnevrnu

a mois qu'a duree leur expédition p!us
e rapprocer do nos .voisins de vingt cinq caribous et orignaux.
rapport commerviAl Leurs Ils se promettent de rçtourneçr l'hi-

représentants qui ont assisté à la con-
vontion, s'en retourneront åre- la
conviction que, si lé Can;diè'est-pas
desposé à abdiquer son autonomie
sociale, î n'en est pas moins prêt à con
courir dans toutes les résolutions qui
seraient do nature à faciliter les tran-
sactions.commerciales entro les deux
pays, d'une manière profitablo à toutes
les parties.

10 Ne reste jamais oisif; si tu no
peux te servir utilome-it de tes 1 -isirs
cultive ton esprit
,,2o. Observele huitième 'eemmande-

ment qui te dit do ne jamais mentir.
3o. Aie de bons amis ou n'en aie

point du tout.
4o.Fais peu'5o promesses et remplis
les toujurs.

5o. Si tu as dos secrtsa gar'des les
pour toi.

6:. Lirsqio t.u parles à quelqu'un ro-
garde le en fee.

7o. Les bons amis et la bonne con-
versation sont les nerfs Je la vertu.

Si. La bjnne renommée-vaut mieux
que tout le roste.

9). Rien ne peut nuire plus à ton ca
ractèreiue tes propres actions.

100. Si quelqu'un médit de toi que
ta condnite le fasse mentir.

Slo. Ne prends jamais de bois-ons
fortos.

120. Avant do te coucher rojasse on
sonesprit ce que tu as- fait dans la
journée

13e. No parle jamais de la religion
ni doses ministres.

140. Si tu veux prospérer ne te hiâte
pas de t'enrichir.

15o. Ne joue janais à des jeux inté -
resses.

16o. Ne te laisse pas induire on Ien
talion de crainte de ne pouvoir y résiý-
ter.

17 o. Gagne ton argent avant de la
dépenser.

18o No contracte jamais de dettes
de crainte do ne pouvoir en sortir.

19o Au ant que potible garde-tni
d'emprunter.

20.>. -Sois juste avant d'être généreux
21. Economiso pendant que tii o

jeune, afin d'en profiter danis ta vieil-
lesbe.

DEUX BONS CHAsSEUIS,-.-M. A. R.
Pinsonnoaüiilt et MeNa.b du bureau des
Inigénieurs de l'Intér'coloiinl à Trois-
'Pistoles sont pao.eý ici-vers la fin do
la semaine derniero d retour u'ui.o

.excursion de ch:eo dars 'es bois do
l.listigouehe et lb contrée avoisinant
los :nonts Chick-Chawks (Alleghauys)
on urrière du comté de Rimouslci.Ugs



D'AGIC.ULTURE

Les animaux utiles. -Pourquoi dé.
truire les araignés ailleurs que dans
les appartements, puisqu'elles tuent les
r.iouchos qui nous importunent ?

- Pourquoi tuer la couleuvre non
vénim.cuse,.qui vit .do mulots et de
souris ? Elle n'a jamais mordu per-
sonne.

-Puurquoi flair la guerre aux moi-
neaux, qui ne mangent un peu do grains
qu'à défaut d'insectes, et qui extermis
nent, iar-choix, les insectes nuisible-
aux grains ?.

- Pourquoi bru!er do lai pou drc
contre los etourneaux, gibier médiocre,
qui passent. leur vie à manger des
larves et à épucer jusqu'à nos bestiaux,
sur la dos desquels ils montent impu
nénïent dans lés'près, à la satisfâction
dos animaux eux. mêmes?

- Pourquoi prendre des mésanges
au piège, lorsqu'on sait qu'elles font
par an deux ou trois nichées, pendant
lesquelles chaque couple prend 120,000
vers et insectes pour élever ses petits ?

- Pourquoi tuer le er.pand qui
mango les limaces et les fourmis ? .

- Pourquoi sacrifier les chauve-
souris, qui font aux papillons de nuit
et aux hannetons la guerre des hiron-
delles aux moucherons ?

- Pourquoi penser que la chouette
mange les pigeons et les jeunes poulets,
puisque cela n'est pas vrai / Pour-
quc i la dotruire, puisqu'ello fait une
besogne do six àhuit chats en man.
geant 6,040 souris par an.

-M. le'Dr. Fortin, membres pour le
comté de.Gaspé, a.saisi la Chambre de
Commerce de cette ville d'une impor-
tante quest ion- celle.dé la construction
d'un télégraphe sur la rive nord du
fleuve jusqu'aux côtes du Labrador.
Le plan de M. Fortin est très réalisa-
ble. Son but est de compléter le systè-
me télégraphique du bus du fleuve, an
jetant un câble sous marin à.travers lo
golfe. Ce cêblo partirait de la rive
nord, à 15 milles au dessus du Cap.
Chattes, traverserait le Golfe, distance
de 25 milles, et aboutirait nu Fort
de la Pointe de Mont, sur là côté nord.

Une fuis cette ligne terminée, il n'y
aurait pas un point des côtos ,lu G ilfe
qui.ne serait cn communication inmé-
diat avec le reste du monde.' Aujour-
d'hui, un naviro peut faire naufrage
sur la côte nord et être tris semaines
dans l'impossibilité de demander du
secour-. C'est précisément ce risque
qui read le . fret ocnanique si élevé,
par:e que l'assurance est exhorbitante.
Avec le système de M. le Dr. Fortin,
un navire en détiesso pourrait espérer
le Èecóurs d'un vapeur au bout de 24
heures, et rar conséquent, courir la
chance do se sauver.

A ce point de vue, ce projet est des
plus importants, et nous espérons que
M. le Dr Furtin réussira comme il a
réusEi'p>ar òctto partie de la ligne
qui.traverse lo vasto comté de Gaspé.

-Minerve.

LES DIX COMMANDEMENTS DE L 'EPUsE.

1 Femme, à six heures tu te lèveras,
Et tu prieras Dieu convenablement.

2 Nette et bien propre tu te changeras.
Et foras à déjeuner vitement.

3 Ta maisonnée e' toi déjeuneras,
A sept heures invariablement.

4 Tous les jours, ta soupe au feu tu
mettras,
Sur les huit heures indispansablement

5 Le soir au besoin tu boulangoraa,
Et pèleras tes patates mêmement.

G Tous le: autres repas tu règleras,
.Ét observeras volontairement.

7 Couture et autre ouvrage tu ferm,
Sans aller ailleurs payer chèrement.

8 A ta maison tu travailleras,
Et mettras de l'ordre pareillement.

9 Tes onfants. avec toi. tugarderas,.v
Et les élèveras chrétiennement.

10To'is ces préceptes tu accompliras,
Et iras au ciel bien certainement.

LES SEPT COMMANDEMINTS DE L'EPOUX.

1 Sur les cinq heures tu te lèveras,
. Et réchiaufieï•as ta maison vitement.

2 Seu, à genoux tu te prosterneras,
Et adoreras Dieu dévotement.

3 Ton corps bien repu, in travailleras,
Et feras toas tes travaux promptement.
4 Vieille Routine tu repousseras,

Et suivraa lejournal décidémont.
5 Tes garçons et fillos tu instruiras

Et apprendras à vivre saintement.
6 Toute liqueur forte répudieras,

Et boiras de l'eau pure seulement.
7 Ces commandements tu observeras,

Et t'en repentiras aucunerr.ent.

Une lettre privee datée de Messine,
Italie, le 9 dâcembre, mande que la
petite vérole sévit dans presque toutes
les villes du l'Italie. A Messine, une
grande partie des basses classes est
attaqué par la malailio et plusieurs ont
succombé.

Dartes -On guérit aisément et
promptement cette désagréable mala-
die de la manière suivante : le soir, à
l'heure du coucher,on applique sur la
partie afiectée un cataplasme de pou-
dre à tirer mouillée. Lu plus souvent
il suffit d'une soulo application ; mais
si lo londemain soir il n'y a point
appIarenca d'amélioration, on peut
mettre une deuxième app!ication, et la
maladlio no tardera pas à disparaitre.

Le Budget, de Québec, annonce que
le colonel Rhodes, a en vente 60 co-
chons, pesant de 100 à 500 livres, qu'il
vendra de 7 à $8 le cent.

La petite vérole sévit à Québec,Otta-
wa et Montréal.
RI est nécessaire de se conduire avec
prudence afin que ce fléau ne s'étendo
pas à tout le pays. -Une excitation sérieu.,e se *produit à

Un jeune garço d 15 ans nomménns 'ogansntvec
la populace pour faire élire le candidat

lIedgespethde Mont-CarmaI, Illinois, al du Home rule. Les Iprêtres sont jour-
tué sa mère mardi matin pendant ule nellement menacés dans les rues de la

,dispute avec son père. ville.d .
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Le tremblement de terre dont ro:us
avons parlé dans notre dornier numéro
parait s'être fait sentir dans toute la
province.

Une dépêche laisse même croire
qu'elle s'est fait sentir i Londres.

Le nombre d'émigrants arrivés à
New York pendant l'année 1871, a été
de 229,639 dont 88.601 sont venus
d'Allemagne, ut 50,220 d'irlande.

-On dit qu'au ca3 où Terreneuve et
l'Ile du Prince Elouard entreraient
dans la Confédération le gouvernomont
canadien serait prêt à établir une ligne
de steamers entre le Canadâ et lus In-
des Occidentales.

BONNE RECETTE.-Il arrive siuvent
de déchirer, ou couper ses claques on
autres chaussures en rubbercaoutchoue,
et faute de ne savoir comment les rac--
comoder, d'être obligé de s'en acheter
d'autres. Voici un moyen fa -ile de
faire le raccommodage. Prenez un
morceau de rubber, disons de vieilles
claque, coupez le par petits morceaux
trèsfins et mettez-lesdans uneborntoille.
Ajoutez de l'espi iLt de térébntine suffi-
samment pour les dissoudre.

Quand la solution est fai'.e, prenez
une brosse douce, joignez les parties
déchirées ou coupées et collez avec le
rubber fondu en brossant jusqu'à ce que
la couche soit assez éprisse pour rete-
nir les parties ensemble, et votre
chaussure an vaut une neuve. Es-
sayez.

La nouvello de la découverte de
riches minef d'or à Peace River dans
les Montagnes, a jeté l'agitation dans
la province de Manitoba. Une lettre
reçue d'Edmonton, en date du 18 no-
vembre, confirme la nouvelle et dit
que Hlelena, Benton et autres villes
minières sur le Missouri sont presque
dépeuplées ; leurs habitants se dirigent
en foule vers le nouvel Eldorado, ainsi
que les mineurs des Etats du Centre et
Pacifique qui s'y rendent par la route
de la.Colomtie anglaise.

Un mineur rendu sur les lieux re-
cueille de 100 à 200 1 iastres par jour
Des vieux Californiens expriment
l'opinion que les mines sont p'us ri-
ches que l'étaient celles de la Rivière
Fraser et de Sacramento.

Elles sont à 600 milles au Nord
Ouest d'Edmonton et des mineurs à
cette dernière place se proposent de
partir dans ce mois ci avec la caravane
de la Compagnie de la Baie d'Hiudson,
sur des traineaux tirés par des chiens.
D'autres les suivront de Winnipeg
avant la débàcle de la glac'e au prin-
temps.
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CONSEIL D'ADMINISTRATION
DELA

SOCIETE b)E COLONiSATION No.. 1
DE ST, HYACINTHE.

Séance du 20 janvier 1872.
Présidence de Luis Taché, :.

vice-président.
Membres présents-MM. Chalifoux,

Brodeur, Bernier, Lussier et J. A.
Chicoine.

Le rapport de la séance précédente
est lu et approuvé.

M. Bernier fait motion, secondé par
M. Chalifoux et il est résolu unanime-
ment: Qu'un coniLé spécial et perma-
nent de ce conseil soit institué sous le
nom de " Comité d'Immigration Euro-
péenne."

Ce comité sera composé de trois
membres choisis parmi les membres de
ce conseil.

de la société sans l'autorisation expres- informations en s'adressan verbalea
se mentionnée plus haut. ment aux membres du comité.

Jusqu'à ce que le conseil en ait déci- Toute lettres adressées aux mem-
dé autreme-t, les Messieurs suivant bres du comité devront être affran-chies.
formeront le dit comité: Bouclier de St. Hyacinthe, 22 Janvier 1872.
La Bruère, T. A. Bernier et J. A.Chi- J. A. CIICOINE,
coine. Secrétaire-Trésorier.

Et la séance est levée.

Ls. TACHE,
Vice -Président.

T. A. CHICOINE,
Secrétaire-Trésorier.

Société de Colonisation
No 1 de St. Hyacinthe.

AVIS PUBLIC.
---- oo

Le Conseil d'Administration de la
SGciété de Colonisation No. 1 de St.

Ce comité devra faire rapport de ses Hyacinthe vient de nommer un comité
opérations à ce conseil chaque fois et qui est tpécialciît chargé de l'Immi-
aussi souvent qu'il jugera à propos ou gration Européenne.
qu'il 2n sera requis. Ce comité, composé de MM.B.de La-

Ce comité ne devra faire rucune dé- fruôro, T. A. Bernier et du sousigné,
pense d'argent appartenant à la so- dé.ire s'informer quelles sont les per-
ciété sans uno autorisation expresse et sonnes qui, dans le comté de St. Hya-
spéciale de ce conseil. cinthe, peuvent offrir une position aux

Ce comité devra prendre tous les immigrants.
moyens qu'il jugera convenables pour Les immigrants que l'on qe propoe
favoris-r, au nom de cotte eociété, d'uttirer ici quant à présent sont des
l'Immigration Européenne dans le fermiers beiges etdus servantes priées
Comté de St. 1îyacinthe et à cette fin parmi les orphelines de la deinière
il pourra: guerre.

le. S'informer quelles sont les per- Toutes personnes du comté qui ont
sonnes qui, dans le dit comté, peuvent des terres à vendre, à louer ou à don
offrir une position quolconque aux im- ner à ferme sont donc priées do le
mgrants. far connaitr sans retard par une lot-

2... .Recevoir par écrit, au, nom de la tre adressée à un des membres du dit
Société,les conditions auxquelles telles comité; cette lettre devant contenir la
personnes offrent nin.i u:.e carriére désignation de la terre, le nom de la
aux immigrants, afin d'assurer plus de pit'ois3e et du rnng où elle st située,
garanties à ces derniers. le prix de vente, du loyer où les coudi-

3o. Transmettre le plus tôt possible, lions de fermage et en général toutes
au nom de la société, au département informations que l'n jugera convenable
d'agriculture, àQuébec, la liste de ces de donner suivant le cas.
personnes, ninsi que les conditio'îs of- Les pexsinnes qui ont besoin de gar.
fertes, afin que le gouvernement con- çons de ferme, de Jardiniers, etc., sont
naisse le nombre et la qualité d'inimi- également priées de trunsmettre immé.
grant qu'il pourra diriger sur le théH- diatement leur demande é.riteàun dos
tre d'opération de cette société. trois membres dit comité en ayant soin

Io. Recevr' les immigrants A leur du entionnur lu genre d'ouvrage que
arrivéi dans la1 Province et les proté. l'on entend donner A faire et les gages
ger dans leur.,e arrangements et rap- qu'on est disposé à payer.
p-rt; avec les pers3onned qui leur au- Les personnes qui ont besoin de per-
rant pr(ins Lne s ttion. vantes sont aussi .riées de produire

5o. A lopter toute mesutro qu'il ju- une demande crite avec mention de
gera coivenable pour atteindre le Lut fl'ouvraie et des gages tel que pi-des.
do sn formation ; pourvu toujourn qu'ile. sus.
ne puiLs engager les fonds ou le créditj1 On pourra obtenir de plus mpl e

- À une réunion du conseil Municipal de St.
Hugues, tenue le 18 courant,M. Ls.Beauregard,
a été choisi comme Maire, et E. Lafontaine Etr.
N. P., Sée.-Trésorier.

Nos lecteurs apprendront avec plaisir qu'il
y aura des Courtes au trot à St. Césaire le 30 et
31 courant. Avis aux amateurs.

Nous saisissons cette occasion pour informer
le public en général pue M. la major S. Denis
est maintenant à St. Césaire où on pourra le
consulter pour les maladies de chevaux, etc. Le
temps des courses offru une belle occasion
pour aller le voir.

Les messieurs dont les noms suivent ont été
élus officiers de la société d'agriculture du com-
té de Richmond pour l'année courante.

Président, Ch. Hall.
Vice Président, Wm. ILtewart.
Secrétaire-Trésorier, John Main.

Lundi dernier, les flammes ont dévoré la
manufacture de tanin de MM. Miller à Up-
ton.

L'établissement sera reconstruit.

Le foin se vend à Waterloo 10 piastres la
tonne. Trois cents cordes d'écorces de pruche
ont été déchargée à la tannerie des MM.Shaw, à
Waterloo, samedi 13 courant, et depuis cette
date il en arrive presqu'autant tous les jours.

La Société d'Agiiculture du Comté de Shef.
ford, à 'on assemblée de jeudi dernier, a décidé
que l'argent de la présente année serait employé
à l'achat d'animaux de pur sang, à l'usage des
membres de la Société d'Agriculture du comté.
En conséquence Il n'y aura pas d'exposition

À l'assemblée annuelle de la société d'agri-
culture du comté de Missisquoi, les messieurs
dont les noms suivent ont été élus officiers pour
Pannée courante :

H. D. Moore, président.
Léonard Johnson vice-président.
Gecrge Sulley, sec-trésorier.
Directeurs:
John F. Montle, Nye C. afartin, S. N. Hun-

ti r, H. A. Hawlay, Ja.nes Crothers, R. L.
Galer, John Ford et Truman Yates.

Messieurs Lucien Ruy, Julien Boivin, Paul
Gendreau, Charles Bector Laroque, Antoini
Lague, Charles Boy fils de Clartwa du Bord
de l'eau et William T Melaven ont été élus
conseillers municipaux pour la paroisse de
Henryville.

Paroisse de St Damase.- Conseillers MM.
Gédéon Malot, Louis Casavant, Frs. Dion,
Cyrille Fréchette, Michel Lussier, David Du-
fresde et Olivier Fontaine.

A une assemblée subséquente du Conseil
Municipal, M. David Dufresne a été choisi
comme maire, et M. X. Tétreau, N. P. secré.
taire trésorier,

Les élections municipales qui ont eu lieu
dernièrement à St. François du Lac, ont donné
les rétultats ruivants : Etienne Bouclier, Ecr.,
N. P., et M. lerael Desm:arais, ont été élu à
l'unanimité, et MM. Wm. Dauplaise, Joachim
Cartier, Prosper Pélissier, Joseph Bilodeau et
Théophile Desmarais, ont été élus après avoir
subi le vote populaire.



Charlestown 23.-Un accident pénible a cau-
sé une triste impression dans la ville. Durant

la guerre, les terres de M. Clarkson, rit he

propriétaire de Virginie, ont été vendues par
autorité de justice, et hier il plaidait pour ren-
trer en possession des dites propriétés. Pen-
dant le cours dû procès, Clarkson ayant inju-
rié le représentant des Etats-Unis Stack, ce
dernier s'oublia jusqu'à le frapper. Une mêlée
générale s' usuivit, pendant laquelle sept
coups de feu furent tirés. La salle était heu-
reusement petite etne contenait en ce moment
qu'une douzaine de personnes. Clarkson
reçut quatre coups do revolver : une blessure
en pleine poitrine est très dangereuse. Les
personnes qui étaient dans la salle apparte-
naient aux plus riches familles de la ville- Ce
soir, une grande agitation règne partout, cet
évènement est le sujet de toutes les couver-
s ations.

Une dépêche de Columbia, annonce qu'une
rencontre a eu lieu aujourd'hui entre M. Bijas
homme de couleur et membre d# l'Assemblée
Législative, et M. Tomlinson, correspondant
du Charleston .Ncwrs.

Une altercaiton E'était élevée entre ces deux
personnes au sujets d'articles inséré le matin
dans ce journal. Bijas voulut frapper Tom-
linson, ce dernier tira iiimdiatement son re-
volver et fit feu sur son adveisaire qui tonba
mortellement blessé. Les personnes présentes
à cette alteration relevèrent la victime. Tom-
linson s'est constitué prisnvier et est main-
t enant en prison.

Sir Huglh Alla n et M. Rimmor sont arrivés
à Ottawa vendrcdi soir, députés pour la cham-
bre de commerce et la Halle aux Blés de Mon-
tréal, pour solliciter du gouvernement le creu-
sement du chenal du lac St. Pierre et le chan-
gement de la constitution de la commission
chargée d'agrandir le port de Montréal. Il est
entendu qu'ils auront une audience aujourd'hui
et que les questions qu'ils ont ordre da laire
valoir, recevront une attention immédiate.

On calcule que les scieries de la Baie Geor-
gienne livrentlan commerce environ 140,000,-
000 de pieds de bois par année.

MEUaTI A BOsTON.-Un nommé Wm. Ven-
ner, fgé de 30 ans a dernièroment assassiné
son épouse, figée de 40 ans, dans un des fau-
bourgs do Boston. Il s'est servi d'un poignard,
acheté avec une partie de la somme de qua-
rant: piastres qu'elle lui avait donnée le mine
jour, en signe de réconciliation. La pauvre
femme a reçu 35 blessures presque toutes mor-
telles. Quant au monstre, Il s'enfuit dans le
bois, où la police le poursuivit, mais pour
s'emparer de lui, il fallut lui loger quatre bal-
les dans le corpP, et il mourut environ une
heure après avoir tué sa femme.-Pl. de S.

On écrit du nord de la Hollande: Il y a bien
des anunés que les champs n'ont été si ravagés
par ler oies sauvages qu'à ce moment. Elles
se laissent tomber par centaines sur les champs
de b. et détruisent les jeuines fruits d'hiver
qui étaient préservés de la gelée par la neige,
laquelle les cou rre à une hauteur de quelques
pieds. Les pertes que ces oiseaux occasion-
pept aux laboureurs sont incalculables.

La petite vérole sévit beaucoup à la Baie St.

Paul.

Les bâtisses d'un M. Perron, dle St. Simon
ont été la proie des flammes.

Nos attirons l 1ttention de nos lecteurs sur

les procédés du conseil d'administration du la

société de colonisation de St. Hyacinthe, et

sur lavis qui lait suite.
Nous saisissons cett occasion pour dire queles

opérations de la sociÛt! seront restreintes aux

limites du comté le St. Hyacinths.

M. Davis, manufacturier de cigares à Mon-
tréal, a été candamné à $1,000 pour contraven-
tion aux lois du revenu.

Le Dr. Taché, député ministre de Pagricul-
turc est encore très sérieusement maltade et

obligé de garder le lit.

Trenton, 21.-Des voleurs se sont introduit
cette nuit dans la Banque de Trenton et on'
volé près de 100,000 dollars.

Le toit du drillSlhedde Montréa1 s'est eflondré
dans la soirée de mardi dernier.

Le chemin de fer un pacifique est bloqué
jusqu'à une très longue distance.

Les trais de l'est attendent que les trains
de'l'ouest soient passés pour continuer leur
route.

Il ya encore des milliers d'articles divers
quiil serait trop long d'énumérer.

On pourra faire à ce magasin les plu< 1 anx
achats qui ont jamais été faits à St Hyneinthlie.

L'établisseenrit sera tel. par à]. D. A.
larper, Propiiltaire et inventeur en Cana, la

des magasins d'une piastre laiticle.--No a7
RueNotre-Dame Montréal.

Pour udéjeuncrs-Epp's Cocoa Canif. de Eps
Agréable et réconrforant .- u Par Une tmiliii e-
sanle parfaite des lois natureles lui gouver-
inent le tr'vail dit lit nu ritin et de lit liges.

tion et par une attenti ve appalielican dl.<es pro-
priétés snintalres que 1 'îilu lt le tleîna hi, in
.:iolsi,,M. Epps est nr ivé à fournir ?î n os tables
pour le dèje uner, un br-lt d'i tm--nt
aromatisé, lequel putî ilnu' econhlia r biei
des mémoires de tde- in."-Cluil rcire Cia-
zelle.

Pour prélarer ce CuocoLAT, il i'est a ns r.e-
ceFsai re (I la lfire bInil lir

LES PAQUETS SONT ETIQUKTES
JA MES EPPS & Co., Heunomeoathuie liemists

London

J'ai employéle Syrop amiosé d'lypopbos
phites de Felow', très souivent dans nia pra-
tique tant dans les maliidies de I estomac,
tellesque consomption, brothites, etc., que
dans les maladies des enfants du pr mier lige,
ou de la poitrine des intestinis avec du graintis
succès, et je le conîsidâre suprieur à toute
autre préparation seiilable ise devant le
public.

CHIANDLE11 CllANl, M. D.
Hailifaix Nomie!!e-Ecosse'.

Un case de ilumi-int dirruniquî d'uiint!évé-
ONT.A.R[. rité inaccoutumié guéri par li- IJi.iiuicii alnocl,1n

__________(le Jlohn'son, a été certifié par ue dîu taos écliui-

Nos frères des hauts pays, se battent et U bo tlit tr t ti du 'cuti-

bien entre eux quand il s'agit do so mi.

disputer le pouvoir ; mais sont-ils Le not le plus - L

appelés à s'occuper d'une question où Santé. Dès lesdbuts du lanalauie eiiifloyez

la nationalité est concernée, leurs pré- les remèdes Co un et v ppréciér. 'our li dys-
plesie ou l'indigestionî, eiuployexY les l'ilitlet,

jugés les font tourner tous autour du Pirgtitive.i de ive,. la, tir la tuxie rui-
même pivot. Ainsi le premier minis- mes, et naux d'eîlomiil iumloy,., le Jiui-

tre, M.Blake,ayant ramené avant hier, ment Anodi'u de Johnsen

la question do Riel-Scott devant les POUR QUELLE EAISON. Le lus; tisairo
chambres, on a vu jusqu'à M. Sandfield des Etats-Unis pnrlu î e de verisier

McDonald donner la main à celui sauvage comme quiIt 1 -j 'llIîtsqiremèdes indigünes 1 -e bîihen r. Prac-
vient de le terrasser, tar constate la' arcnuusom,

Pourquoi donc la Province de Qué- tonnin, acide galliqup, matières grîss, liing
matière colorante rouge, sels de chijil, et

bec, en face de cette politique d'agres- potasse de fer. Il obtint aussi une huile nola-
sion do la part du Haut-Canada, ne se tue avec de l'acide lydîacyinic. ette écorce

est un boit tonique, calmanît l'irritabilité nier-
réunirait-elle pas aussi pour faire con- v'

tre poids à la pression qu'il veut les débilités d'estomac, ou du système, unis à
ex'rreanles masses et sur l gouvere abondance,ilexercer sur le -ib.ie u-l ovrdiminu l'action du coeur à calise de l'acide hiy-

nement fedéral d:mrîs lo règlement de dracyanique. Ce remède e ttrèautiludiîns les
affur~ ?fièvres scrofuleuses et la consomption, daine lat

cette dyspepsie et les ièvres intermittentes. L-
corce de Cerisier Sauvage entre pour beaucoup
dans la composition (lu fameux méudicaîment
indien le Grand ReuîiZds SIIa IlceS, quel gué-

QUELQUE CHOSE DE NOUVEAU..- M rit comme par eceL. tuent.
Ha-per, va ouvrir un magasin nouveau dans.
St. Hyacinthe, dans le genre de celui qui est
si populaire à Montréal et qui porte le nom de
ai Grand magaasin d'une piastre par article de St. Hytîcinthe 24 jumîv 72
Harper." 9 u dis

Cet établissement sera ouvert vers le 20 d ot
ce mois dans la magnifique maison neuve
bàtie dernièrement par les Héritiers Boivin. Argent ±ehu .. S P. C.
Ou y trouvera l'assortiment le plus riche et le Petites monnaties achett,,, .
plus varié qui ait jamais été vi un cette ville, de diseon; i ie.

consistant un 5000 différents articles en argent Or, à New-York, h 4
[plate silver] horloges, bijouteries de toutes tOhrs A M ffl
sortes, vases de Perse,-statuettes, concertinos,
albums, bottes à ouvrage-coûteaux, fourchet- |T d St. Hyanth.
tesa cuillères etc., etcire t. de acontde
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MAROES POUR MOUTONS
DE DANA

Patenitées,

_ _ i e -

Ces marques sont ce qu'il y a de meilleur
marché, de plus durable,ce qui donne le moins
de trouble et c'est !'invention la plus complète
Elles sont employies et rec'ommandée. par
plusieurs des meilleurs éleveurs dans les Etats
Unis et le Canada, tels que J B Laring, de
Salem, Mass., président de la société des pro-
ducteurs de laine de la Nouvelle-Angleterre ;
John 8 Ross, Hennefin,Illinois ; Professeur M
Miles, du Collègs d'Agriculture de l'Etat,Lan-
siug, Michigan; Hon Goorge Brown, Toronto
Ont; John Snell, Edmonton,Ont. Sur chaque
marque est étampée le nom du propriétaire et
le un.méro du mouton.

2

10JONE

Elles sc-ont envoyées fre- par la poste ou
l'Express pour seulement 4 ctt chaque et peu-
vent durer vingt ans. L'argent doit accompa-
gner tous les ordres.

ARCHIBALD YOUNG
Sarnia, Ont.

Tou- ordres d.essées au bureau du Cur rier
ou de Journal a'-gricu!ture pour aucun , quan-
tité sera r<mi.lie au prix ci-d--ssus aussi vite
que les marques scront faites et envoyées.

CAMILLE LUSSIER.

Guérison de la Bronchite.
Smithfetld.

J. C. CHAMBERLAIN, écuyr.-Le présent
est pour certifier qu'il y a environ trois ans, je
tus afftcté d'une bronchite, qui dura environ 18
mois. Je souffrais tellemeit par le difaut de
respiration qu'il était très-difficile pour moi de
parler, et pendant la nuit je me levais souvent
sur mon lit pour m'ei ,êcher d'étouffer. J'eus
recours à trois des mù t ins les plus éminents
dans le comté de N thumberland pendant
environ une anni ,-i i enrecevoir aucun
avantage. Effectivi n !it je continuais à <mpi-
rer. Enfin on me tu cilla de faire usage du
Grand Remide ShosLounees. J'en achetai une
bouteille et je la pris et quand je leus à peu
près fini je commençai à ressentir un peu de
mieuy. Je continuai à en faire usage jusqu'à

ce que j'en eus pris trois bouteilles, quand à
ma satisfaction, ie trouvai que j'étais aussi bien
que je l'avais été avant ma maladie, et j'ai con-
servé ce bien-être depuis.

JOHN SILVER.
Assermenté devant moi, à Smithfield, ce 6e

jour d'avril 1870.
J. M. WELINLGTON, J. P.

GUERISON ETONNANTEDE LA MALADIE
DES POUMONS.

Brooklyn, 5 avril 1870.
J. C. CHAMBERLAIN, écuyer,--Aonsieur

-Je certifie que ma femme était très-malade de
la maladie des poumons. Le médecin l'avait
abandonnée. Il avait déclaré qu'il y avait des
tuberculcs sur les poumons et que la médecine
ne pouvait rien faire. En dernier ressort
j'achetai une bouteille du Grand Remede Sho-
shonees. Au bout de deux jours, les symptô-
mes changèrent au mieux. Elle continua à
s'améliorer si rapidement qu'après la prentière
bouteille, elle pouvait s'asseoir. En continuant
le remède elle se rétablit parfaitement.

Vous pouvez publier ces faits pour l'avanta-
ge de ceux qui seraient affectés de la même
maladie.

T. C. BROWN,
Ministre Episcopalien Méthodiste.

AGENTS.-St. Hyacinthe, Dr. E. St. Jacques.
ate. Marie de Monnoir, C. F. Beauchemin.

pton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Morrier.
loxton-Falls, Marshall et Jackson. Milton
I sos. Haskett Chambly, JQhn lackett. Rox-
t< u-Pond, T. A. Kimpton.

' nût 1871.

provenant de l'impureté du sang excepté la
ti isième phase de la consomption. On pour-
:s obtenir en se procurant le traité ou l'almanac
nu les circulaires chez tous les droguistes res-
î'actables au Canada, toutes les informations
désirées, avec des directions complètes sur la
manière de faire usage du Remède et des Pilu-
les Shoshonees ; ce livre que l'on peut obtenir
iatis, contient aussi des témoignages et des

ce-tificats de guérisons.
I rix du Remède en grande bouteille d'une pinte

1.00 piastre. Pilules, 25 cents la boite.

ArsaT.-St. Hyacinthe, Dr. E. St. Jacques
3te. Marie de Monnoir, C. F. Beauchemin.
Upton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Morrier.
Roxton.-Falls, Marshall et Jackson. Milton,
Thos. Hcckett. Chambly,John Hackett. Box-
ton-Pond, R A. Kimpton.

24 août 1871.

Aux amateurs de Ruehes
-00-

Les personnes désireuses de se livrer à 'in-
dustrie si lucrative de la culture des Âbellles
trouveront, en s'adressant au soussigné, des Ru-
CEEs de différents modèles et de constructions
variant suivant le goût ou les connaissances
apicoles de l'acheteur.

Les cultivateurs pourront obtenir 13 Ruches
améliorées, pour le prix de 4 bottes de miel
chaque et auront de M Valiquiet tous les rensel
gnements possibles pour se servir de ce nou-
veau et avantageux système de Ruenes. On
est prié de se hâter, vu les précautions à prer.
dre dès cette saison.

S'adresser à la Station St Hilaire on au Dépoi
d instruments agricoles de Wm. Evans, marché
Ste Anne, pour tout ce qui regarde l'achat de
ces Ruches-

Proclamons la bonne nouvelle!
Que le Grand Remède ShoMonees et Pilules O 

dý l'éminent Homme-Mdecin Indien, le Doc- M
,2ur Lewis Josephus, de la grande Tribu des sig
Shoshonees, Colombie Anglaise, acpomplit les -
giérisons les plus merveilleuses et les plus ,
é'mnnantes que l'on ait jamais mentionné dans o
Ir monde. Jamais dans les annalea de lPHis-
toire Médical Canadienne un tel suc. ès n'a 4
marqué jusqu'ici lintroduction d'aucune r éde-
cine.PO tQ oi
q iMPLEMENT parce que les nombreux ingré. Ce Sirop est très recommande pour la oux,
dients médecinaux précieux (tels que les ex- Rhume, 'Asthme, Bronchitte et les Mau: de
traits de l'écorce le cerisier siuvage, Podophyi- Gorf
km, Juniper, Quassia, Smartweed, Dan telion, PREPAa PAR
Hyoscyamus, Nux Vomica, extrait composé (le HENRY R. GRAY, Pharmacien.
Jolocynthe, Jalap, Socotrine, Aloes, Capsicum, 144 Grande Rue St. Laurent, Montréa.
etc., etc.,) qui entre dans la composition de la
médecine cc"'Iir q, n.t tellemen, et si har-
ionieusemer t '-,ée, s t composés qu'on en C

fait le remédi 1- plus eacaae qui soit danja le
monde connu, et he peut qu'agir sur le systme
d'une manière très-satisfaisante et très-désira- péparée au dispyisatairede-l'Hopital.Géné-
oie. (Quelque soit votre état et quelque soit le ral des Sours Grise', Montréal.
temps, ce reméde atteindra le mal, et vous Cette préparatIon e s d'une efficacité índu bi-

cre étonnés de la mauière prompte av c tablo dans les ma'adies de poitrine, et dans les
laquelle vous serez rappelés à une santé par- différentes affections provenant des désordres
faite et.à jne pleine vigueur- d 3 la digestion.

Cette médecine est agréable et on peut la Une cuilletée à des iert trois ou quatres fois
prendre en toute sûreté, avec la certittud qu'elle parjour,incorporée graduellement dans un peu
op- rera une guérison permanente dans toutes d., lait ou d'eau sucré au goût. Gardez dan
dès maladies de la gong,-, des poumeus, du foie, une place:fraiche. $1 0.
les rognons, des organes dig:stif4, etc., etc, Se vtnd à P'
ainsi que les scrofules, les diverses maladies HOSPICE ST. JEAN
la peau, les humeurs et toutes les maladies St.iJ ean,PQ
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CONSEIL. MUNICIPAL
DU

-BUREAU DU CONSEIL NlUNIlI1AL DU
COMTE DE BAGOT,

Ste. Rositie, 4 Janvier 1872.
JEC DONNE PAR LES PRbESENTES AVIS PUBL.IC que les terrains ci-dessous mon-

tionnés seront vendus par ENCAN PUBLIC en laparoisse d. 8T. LIBOIRE, dans la COUR DE
COMTE, au 1iu où le Conseil Municipal du Comfó de Ditgot tient ses sessio.n4,LUNDI,l, QUA-
TRIElEE jour de MARS prochain, àDIX HlE L'IES DE L'AVANT-MIDI, pour les cotisations
et charges dues aux municipalités ci-dessous; nia xîtionnées,sur les divers lots plus bas dléignós
à défaut di, pnimient les inxes nuxquels ilS Font nliLCts et des finis encourus.

M unicipalité du Village d'Acton-Vale.
Nums des Propriétsires.

société de construction.........
M. uing ..............
Incoui,. . .. ....... 

Inconnu
licolnln .....................
Inconnu ....................
.1. D. Robinson................
Jus. Desjarluis................
Inconnu....................
Michei Dumsino..............
N.Rémillard..................
Inconnu ....................
lnconn. .... .............
I ncniiiu ....................
lconnu .....................
Inconnu .....................
N. Brissette..................
Sociùtû de construction.......,

Inîconnu ... ..................
Ant. lcE vill i............ ...... ..
Inconiin ................... ...
Inconnu .........................
Jos. St. Gerain.................

l)Dignation d :a pi îroiîriót , Taxes
R No. muicip.

Norti 122
Nortil .16 B 12j
North . 123 2 05
Haenry 110 2 05
Hienry 120 2 05
Henary 124 2 05
Henry 182 2 05

Mid [le it 2 05
Middle 62 2 15
Middile 67 1 50
Middle 103 4 10
Midîle 112 4 1()
Wnîter 86 2 05
Wvater 7u 2 0
Waîter 99 2 0B
Wrater 0 (. 20 4 10
Water 54 4 10

.4 ncres tenant au, chemin
du .le rang, étant partie du
Nu. 33 du 4e rang..........i 99

Cross i 1 02J
Miniie 3, 4, 5 G 15

100acres No.33 du 3c rang 210 00
M ine 12 .2 05

I'atut 0.40 2 Où

Taxes
.cIolnir.

I 33)

4 03,
4 031

1 981
1 333

1 66G

Total
$ ets
1 33J
5 12j
2 05
0 083
G 08i
2 05
2 05
4 031
3 381
1 50
4 10
5 70;
2 05
2 05
2 05
4 10
4l 10

4 00 99
1 I6 2 198
1 50 7 G5

.................................210 00
2 05

S ...... 2 05

Mur.ieiiplitó de la Paroio de St.. Th&dro d'Acton.
Inconnu. Trois arpents pair quî:nize faisanit I.na tie des lots Noî.33

et 34 du Oe rang du township d'Actou entre Messire J. lite.
Marcotie et J. Bte. Lubonté. ge rang. Partie 33 et 31... 13 10 ........ 13 10

Inconnu. Ruiiit arpents pur quinzcu faisanat parlie des luts No. 33
et34 du sixième rang du township d'Acton entre François
Labontó et André G Luthier. e nag. Partie 33 et 34. ... 24 05 3-4 à 08J 20 141

Muricipnlité do la Paroisso do Ste Ilélêno.
i o Un enîplaceinent au nom d à Josepi Loisell.,ituié dans lu

village de la paroisse de Ste. Hélèin, dans le petit rang Ste.
Hélène d'aundeumi-arpent en supe iie, tenant devant anu
chemin -public, derrière à Louis Dulainel, d'un côté à Au-
gu.tin Beaudry et d'autrj r ôté aux héritiers Brien, sans bâ-
tirse ................................................

2 0. Un terrain au nom des héritiers Brien, situé dans le villa-
ge du lI paroisse de Ste. Iéléne, dans le p;tit rng Ste. 1lé.
lène-, d'un arpent de front sur deux arpuits da profondeur
plus ou moins, lenant devant au chemin public, derrière et
lu côté Nord-Est à Louis Duhamel et dnutre côté ù Joellh

Loiselle, sans bâtisse............................ .....
Su. Un tearain au nom de Veuve Beaudutte,situé en la paroisse

dt SI.LSU''l tV iUNC
e se.Hònr le roiém

quinze arpents dep ofondeur,
riéme rang, d'un côté à Géd

l.otuis Fontaine et derrière à
dit trîisjåma yn alni gLarlin

10 91

0 15

0 16 71

0 15 0 28

r .a~'a

-

-"

COURSES AU TROT A ST.CESAIRE

Des courses nu trot nuront lieu à St. Césaire,
Mardi et Mercredi, les 30 et 31 janvier courant,
ou les jours suivants,si Ictemps et les chemins
le permettent. Premier jour.-Une bourse de
20 piastres ouverte à tous chevaux qui n'ont
.jamnais*trotté en courses publiqu es. Une botr-
se de 15 .iastrus ouverte A tous poinlains de 4
ans. Une bourse de 10 piastres ouverte à tous
poulains de 3 ans. Second jour.-Une Iourse
de 30 piastres ouverte à tous ;levaux de secon-
de classe. Unq bourse de 100 piastres ouverte
à tous chevaux trotteurs. REGLEMLENTS.-
Les entrées seront de 15 par 100 sur chaque
bourse. Le second de chlque classe gagnera
son entrée sur la bourse. Pas moins ne 4 en-
trées et 2 tro'tants. Les entrées se feront à
l'Hûtel Dame,nynnt dix heures chique jour,
sans quoi on exigern double uutrée. L'i uléci-
sien d.esJuges sur toutes contedtations sara
finale.

DIR ECTEURS -A. Il. MonJeau, présilent;
Victor Langelir, Jacques Moniy, Frs. Noiseux,
Major S. Denis, St Césare A A. S. Mnynard, St.
Hyneinthe ; Dick Iluck, W%'est Farahamîun.

A. F. MAYNARD,
Sociétaire

St. C'.aire, 17 Janvier 1872.

SYROP J.'HYPOPHUWIlTEl
COMPOSE DE

FELLOWS'
Le pouvoir d'arrêter la maladie que posiiòde

cette médecine esthonorablement reconnue pal
la fauL[Ilt médicale partant ou il a ét introdiuit
et l'angmentation rapide du d.u)it qui s'en lnit
est la meilleure garantie de l'estime dont il joui t
dans le public.

Ce sirop ginórit la Consompion Pimonaire
premier et second dégrés ; soulnga ie prehn
gera la vie au troisième il gue aa Parlia,.
les bronchitus, Laryngites, rhumtîes et lai toux
il guérira toutes maladies provenant du betsui
d'Action Mlusculaire et de Force terveusse tul qllie
mouvement lu foie et dus reins, Dyspepsie
faiblesse et inaction du cSur, Paralysie Acale
ut générale, Aphonia on perte de la voix. l1 glî à
rira la Leuchore, Cholorose, nïie et pnrilau lo
sang.

prix,SL0i..pe i.
JA MES . FELLOWS, Chimiste

St. John, N.B.
,si- avril, 1871-

e rangude 2 arpents du front sur
tenantdevat. a besoin
éon Fontaine', cie l'.aatre cô i Pourle Vapeur Notre-Dame d'eueûtó
la ligne qaui sC.irre les terres du
tie îlu me uae et Fans bâtisase.. 0 33 0 45 0 78 fille recommandable pour fair la cuisina et

ùtre ménagère à bord du vapeuir Notre-Dame.
P.Salaire Par semain Peur la saIson de 18 72

secretairc-Trésorier du Conseil Municipal
dp CçîntO de besoi

Porl apu oreDred'n on
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Je donne avis que je ne serai responsable
d'aucunes dettes fîLites par son ipouse Horfance
Iinault, faisant défense de ne rien lui avancer
cn nun non, sans un écrit signé. de mna ianin.

St Antoino, 2décenbre8 iï 1.
FRANCOIS LAPIERRI

Esnployons , la mneilleure
Posr it-rir le hal n 9lsisaz.,

Névraigie. Chollqise, 1 rasnupe
qasux sie Gorg-, E4èvres - 1 Dou-

lesrs.!<atux sle DentM. Euraclue.
MIa.cx deTêt- 'Dauleurs dann .t
Colé e lle I)or,' Utlauman-s Oron-
chites, ANithine; DyNpep-In DiN-
Neuilerie, Dariu ce-, .uanlanninati.
on,Er ipel-le, rIla-utàres, El-han-
durrs, Engelures, Corpoi .litladie
des Nerf.. elc.. tc.

Il n'a encore jamais été offertau pu
blic de préparntion égal au STANTO.N
PAIN RELIEF qui est composé exclu
sivement de sub.;tances végétales et
contient aucuns minéraux ou autres
poisons, il peut être pris en tous temps
avec la plus grande sécurité et avec la
certitude do réussir. Les cartificats
les plus appréciables sont obtenus de
coux qui s'en servent.

Lisez le certificat suivant
d'un médecin patricien expéri-
menté et très recommandé,
C'est un certificat entre mille
que nous recevons tous les jours
no(n seulement des médecins
mais aussi de personnes qui sont
très reconnaissantes pour le
soulagement que leur a procuré
l'usage du PAIN R ELIEF.

Montréal, 8 février 1871.
R. W. Stanton Eer.

Monsieur.
J'ai toujours considéré que c'était

contraire à l'étiquette médicale pour
un homme de profession ayant ses
diplômes de recommander en aucune
manière l'usage des " Médecines Pa-
tentées " et je pourrais ajouter que je
crois encore à cette opinion, quand je
vois des médecines patentées compo-
sées d'une variété d'ingrédients, dont
los proportions et la qualité sont con-
nues aux fabricants seuloment. Toute
fois, à part cos faits, je crois que l'usage
do prendre des remèdes a pour effet de
sauver la vie et de soulager les peines
et les souffrances do l'humanité. Je
croit aussi que quand un médecin ins-
truit découvre avec certitude qu'une
medecino spéciale ou une combinaison
de medeciuo ponèdo la propriété de
donner un soulagement presqu'instan-
tané au pauvre affligé, ce médecin est
dans l'obligation de recommander ce
remède ou cotte cumbinaison de rem
des. Peu importe de qui et d'où vient
le soulagement aux afligés et aux ago-
nisants, si la douleur est chassée et la
nature riamenée à son état de bien-être
et d'exemption de douleur, le grand
but de la médecine est atteint.

-Maintenant, monsieur, sans demande
ni sollicitation de votre part, permet.
tez moi de dire que votre nouveau
remède que 'vous appelOz STANTON'S 1

PAIN RELIEF, est un remède très pré-
cieux et supérieur, composé de presque
tous los médicaments et soulageurs de
douleurs que la profession médicale
connaisso. J'ai été le témoin il y a
quelques semaines d'un soulagement
vont s'adresser à vous pmur vou tné-
deciie comme étant le meilleur So.ocum
que la science ou l'art ait jamais offert.
à l'humanité souffrante. Je connais
la compositi- de votre remède, et j'ai
très soigneusement expérimenté ses
merites, etje suis convaincu que tous
les praticiens honorables qui l'emploi-
ront dans des cas de douleurs très
sévères, seront d'accord avec moi pour
dire que c'est un remède aussi extraor-
dinaire qu'excellent.
do douleurs si extraordinai, nar l'u-
sage do votre remède que je norté
à croire.que des milliers de a u -ants

W. l". MoNAGHAN, M. D.
Le certificat ci-dessus est un

entre les excellents certificats
que je reçois journellement de
toutes les parties du pays où
j'ai introduit cette préparation
vraiment supérieure, et comme
je suis canadien et résidant avec
tous mes intérêts ici, on peut
être convaincu que j'emploirai.
toujours le meilleur matériel
qu'il soit possible d'obtenir sur
nos marchés, afin de maintenir
nia préparation dans l'état le
plus par et le plus excellent.
Les commerçants de la Répu-
blique voisine qui n'ont aucun
intért dans le Canada excepté
pour ce qu'ils peuvont emporter
dans leurs endroits consistant en
des milliers de piastres annuel-
lement, et ne nous donnent en
retour (les restes plus que dou-
toux de préparation qui ont
vieilli sur leurs tablettes, mais
qui sont jugées assez bonnes
pour être jetées sur malerché
canadien pour quelques années
qu'ils réussissent à vendre en
répandant des annonces spécieu-
ses et des certificats fabriqués.

Les personnes souffrantes sont gué-
rios journellement sans aucune charge,
dans mon bureau, donnant ainsi une
prouve palpable de l'efficacité de mes
médecines.

Je prépare aussi de la Salseparoille
et des Pilules qui ne le cèdent en rien
dans leur mérite particuliers à mon
PAIN RELIEF.

A vendre par le Dr. E. St. Jacquos, à
St. Hyacinthe, et N.H. Dubord, Jr., à
Acton Vale, en gros aux prix du manu-
factureur, et en détail par les druggis-
tes et les marchands.

H. W. STA.l14o

Ce célèbre remède n assèche pas seulemen.
la toux en en laissent exister la cause, comme
tont la plupart des autres préparations, mais
il relache et nettoie les poumons et diminue
l'irritation, détruisant par là la cause de la ma-
ladie. SET11. W. FOWLE & FILS, proprié-
faire, Boston. En vnte chez tous les pharma-
ciens et mai chands de médecines

Iron in the Blood!

The PEflRUVIA< NsYRtUP rnnk-esthe wenk m rrm,n,
amI exiels unsease by supplying tlie bloud with

NATURE'S OwN VITALIZING AGENT-IRON.
CruHfon.-ne sure you Iret Pernvinn Syirup.
P.inîpliets rree. J. P. DINSMORE. Proprietor,

Kn. 311 Dry Sr., New York.
so: by Druggists generally.

AVERTISSEMENT.- Le Sirop véritable
porte son nom-" Peruvian Syrup" [non pas
i PerruvianBark").. .. soufflé dans la bouteille
On envoie gratis ;i pamphlet de 32 pages. J
P. DINSMORE, p· -)riétaire, 38, Dry Stree
New-York.

En vente >ntes les pharmacies.
ier mars 1a, 3-15-t.

Les médicaments du jour sont
LE LE

RE MEDE REMEDE

DU DU

PERE BRUNO PERE BRUNO
Qui est un ANTI-DOULEUR universel et la

PENACEE DES INDIENS qui surpasse en ac-
tivité toutes les SALSEPAREILLES en usage.

En vente chez tous les pharmaciens et spé-
cialement chez les propriétaires.

PICAULT & FILS,
Pharmaciens-chimistes.

76, Rue Notre-Dame,coin de la Rue Bonsecour,
MON TREAL

Consultations gratis.
1septembre 871.-i a.

OLIVIER CHALIFOUX
Forgeron et Fabricant de Moulin à Battre

sur de nouveaux Patrons
Voisin de la Brasserie t. près du moulin à farilue

Rue cascades - St Hyacinthe.
1 Mai 1869


